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LE FONDS LOUIS MERMAZ
Isabelle Aristide-Hastir, Richard Arzt, Vivien Barro, Erwan Binet, Émeric
Bréhier, Andreï Gratchev, Jean Hardouin-Dompnier, Laurent Jalabert,
Lionel Jospin, Jean Mendelson, Louis Mermaz, Gilles Morin, Michel
Noblecourt, Pascal Ory, Emmanuel Rousseau, Gilles Vergnon

Le fonds Louis Mermaz conservé aux Archives nationales permet d’illustrer non seulement
l’histoire du Parti socialiste et des formations de gauche, mais aussi plus largement la vie
politique française depuis les années 1950. La Fondation Jean-Jaurès était partenaire d’une
journée d’étude organisée aux Archives nationales, en présence de Louis Mermaz.

Accueil des participants
Sous la présidence de Jean Mendelson, ancien ambassadeur et ancien directeur des Archives

diplomatiques

Mot d’accueil

par Emmanuel Rousseau, directeur des Fonds des Archives nationales

Introduction générale

par Isabelle Aristide-Hastir, responsable du département des Archives privées

Première partie
Les archives de Louis Mermaz aux Archives nationales : retour sur la constitution, la collecte, le
traitement et la réalisation de l’inventaire du fonds
par Jean Hardouin-Dompnier, département de l’Exécutif et du Législatif

Un demi-siècle de vie politique : le parcours de Louis Mermaz à travers quelques documents
d’archives
par Vivien Barro, département des Archives privées



Deuxième partie
Intervention d’Andreï Gratchev, ancien conseiller politique de Mikhaïl Gorbatchev, qui évoque

l’Union soviétique, la France et le monde tels qu’ils étaient dans les années 1980-1990 et son

compagnonnage exceptionnel avec Mikhaïl Gorbatchev

La présidence de l’Assemblée nationale et ses contacts internationaux. Les relations entre
François Mitterrand, le gouvernement et l’Assemblée
par Michel Noblecourt, journaliste au Monde

Troisième partie
Sous la présidence de Pascal Ory, professeur émérite d’histoire contemporaine, Université Paris I

Panthéon-Sorbonne

Intervention de Richard Arzt, journaliste

Le Parti socialiste d’Épinay à l’Élysée, 1971-1981. Synthèse historique
par Gilles Morin, chercheur associé au Centre d’histoire sociale du XXe siècle

Discussion

avec les interventions de Louis Mermaz, ancien ministre, et Lionel Jospin, ancien Premier ministre

Au cœur de la Convention des institutions républicaines (CIR) : Louis Mermaz, un militant aux
côtés de François Mitterrand
par Laurent Jalabert, professeur d’histoire contemporaine à l’Université de Pau et des Pays de

l’Adour (ITEM)

Discussion

avec Louis Mermaz, ancien ministre



Louis Mermaz à Vienne (1966-1973) : histoire d’un « parachutage » réussi
par Gilles Vergnon, maître de conférences HDR en histoire contemporaine, Sciences Po-Lyon

Table-ronde conclusive
animée par Émeric Bréhier, directeur de l’Observatoire de la vie politique de la Fondation Jean-

Jaurès, professeur associé à Sciences Po-Bordeaux

avec Erwan Binet, ancien député de l’Isère, et Louis Mermaz, ancien ministre, ancien président de

l’Assemblée nationale

Le fonds d’archives de Louis Mermaz permet de retracer le parcours d’un homme qui a milité dès

1955 auprès de François Mitterrand. Celui-ci voulait donner un souffle nouveau à l’idéal socialiste à

travers l’Union démocratique et socialiste de la Résistance (UDSR), puis de la Convention des

institutions républicaines (CIR), enfin à travers le Parti socialiste (PS) fondé en juin 1971 au congrès

d’Épinay. Le fonds Louis Mermaz témoigne aussi de la réussite d’une entreprise qui aboutit, après

les élections

présidentielles de 1965 et de 1974, à l’élection de François Mitterrand à la présidence de la

République le

10 mai 1981. De profondes réformes furent réalisées dès 1981 qui subsistèrent après le « tournant »

de 1982.

Après les élections législatives de 1967, Louis Mermaz s’est ancré dans le département de l’Isère :

député, maire de Vienne en 1971, puis conseiller général la même année et président du Conseil

général de 1976 à 1985. Les archives de Louis Mermaz nous font comprendre comment la vie

politique française s’est structurée autour du clivage gauche-droite. Elles nous montrent aussi

comment la gauche s’est organisée dans ce contexte pour réussir son retour au pouvoir, en

réalisant notamment l’union de la gauche.


